
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Lorsqu’interrogé sur son nom, Dieu répondit à Moïse: Tu diras ainsi aux fils 

d’Israël: Je Suis m’a envoyé vers vous. Ex 3.14  Plusieurs siècles plus tard, le 

Messie révéla: Si vous ne croyez pas que Je Suis, vous mourrez dans vos 

péchés. Jn 8.24  La différence entre nous, mortels, et le Messie, c’est qu’il était 

mort: J’étais mort, et voici, je suis vivant pour l’Éternité. Ap 1.18 

 

Plusieurs pensent que le Messie était originaire de Bethléem.  Sans être fausse, 

cette information est incomplète.  Selon les Écritures, son origine n’est pas 

terrestre.  Bethléem n’était qu’une escale, le point de départ de son périple 

parmi nous: Et toi, Bethléem Ephrata, la plus petite des villes de Juda, de toi 

sortira pour moi celui qui régnera sur Israël.  Son origine remonte aux temps 

anciens, aux jours d’éternité. Mi 5.1  Lors de son séjour ici-bas, il déclara:  Je ne 

suis pas de ce monde Jn 8.23 et, avant qu’Abraham fût, Je Suis. Jn 8.58 

 

En intégrant son Fils dans l’histoire humaine, Dieu avait un plan précis: Celui 

qui m’a envoyé veut que je ne perde aucun de ceux qu’il m’a donnés, mais que 

je le ressuscite au dernier jour. Jn 6.38-40 

 

En annonçant cette intervention, Dieu s’adressa à Moïse en ces termes :  Je 

vais leur susciter un prophète semblable à toi, un de leurs compatriotes.  Je 

mettrai mes paroles dans sa bouche et il leur transmettra tout ce que je lui 

ordonnerai. De 18.18  Mais en quel point semblable à Moïse?  Avec une barbe, un 

bâton à la main?  Non! Semblable à lui dans son rôle de médiateur: Ton rôle 

est de représenter le peuple auprès de Dieu et de porter les litiges devant lui.  

Tu dois aussi leur communiquer ses ordonnances et ses lois, leur enseigner la 

voie à suivre et la conduite à tenir. Ex 18.19-20  Le rôle du Messie est donc 

similaire à celui de Moïse mais de plus grande envergure puisqu’il englobe 

l’humanité entière. 

 

Observons ensemble les similitudes entre Moïse et le Messie.  À leur naissance 

respective, des enfants furent massacrés - Ex 1.22 / Mt 2.16.  Chacun jeûna 

quarante jours et quarante nuits - Ex 34.28 / Mt 4.2.  Tous les deux furent 

transfigurés – Ex 34.30 / Mt 17.2.  Moïse guida son peuple hors de l’emprise 

de l’Égypte / le Messie guide l’humanité hors de l’emprise des ténèbres –

 Ex 14.21 / Col 1.12-14.  À son retour, Moïse sépara son peuple / à son retour, 

le Christ séparera les humains - Ex 32.26 / Mt 25:32.  En fait, Moïse fut un 

microcosme du Messie, et Israël, un microcosme de l’humanité. 

 

Notons que si le Messie n’est pas d’origine terrestre, il en est également de 

même pour le mal: Un combat s’engagea dans le ciel: Michel et ses anges 

combattaient contre le dragon...  Il fut précipité, le grand dragon, le serpent 

ancien, qu’on appelle le diable et Satan, celui qui égare le monde entier.  Il fut 

précipité sur la terre, et ses anges furent précipités avec lui. Ap 12.7-9  Si 

l’humanité n’est pas à l’origine du mal, elle n’en demeure pas moins son otage. 

 



 

 

 

L’initiative de Dieu d’intervenir par le Messie fut précisément de payer, par sa 

vie, la rançon nécessaire à notre libération: Il nous a arrachés au pouvoir des 

ténèbres et nous a fait passer dans le royaume de son Fils bien-aimé.  Étant 

unis à lui, nous sommes délivrés car nous avons reçu le pardon des péchés.  Ce 

Fils, il est l’image du Dieu que nul ne voit, il est le Premier-né de toute 

création.  Car en lui ont été créées toutes choses dans les cieux comme sur la 

terre, les visibles, les invisibles, les Trônes et les Seigneuries, les Autorités, les 

Puissances.  Tout a été créé par lui et pour lui.  Il est avant toutes choses et 

toutes choses subsistent en lui.  Il est lui-même le chef du corps, de 

l’assemblée, il est le commencement, le Premier-né d’entre les morts, afin 

d’être en tout le premier.  Car c’est en lui que Dieu a désiré que toute 

plénitude ait sa demeure.  C’est par lui qu’il a voulu réconcilier avec lui-même 

l’univers entier: ce qui est sur la terre et ce qui est au ciel, en instaurant la 

paix par le sang que son Fils a versé sur la croix. Col. 1.13-20 

 

Dans le conflit qui oppose Dieu aux forces du mal, ceux qui se repentent de 

leurs injustices et acceptent le sacrifice de Jésus pour l’expiation de leurs 

péchés, bénéficient d’une amnistie.  Ils sont non seulement pardonnés mais ils 

peuvent également se joindre à lui pour œuvrer à une noble cause: atténuer la 

souffrance humaine.  Cependant, ‘diviser pour régner’ est une tactique prisée 

par l’ennemi.  Afin de déstabiliser et de gagner du temps, il use de subterfuges 

pour mettre les croyants en conflit les uns avec les autres.  Nous devons donc 

nous abstenir de céder à l’envie de nous faire justice nous-mêmes.  En effet, si 

Dieu fait preuve de patience envers nous, ne serait-il pas équitable que nous 

soyons également patients les uns envers les autres?  Nous devons ainsi nous 

en remettre au Seigneur pour rendre justice dans nos litiges sinon nous 

risquons de perpétuer l’injustice. 

 

Au jugement dernier, Mt 25.31-32 ce moment ultime de l’histoire où tous les 

hommes de toutes les époques seront réunis à la même place en même temps  

pour rendre compte publiquement de leurs œuvres devant le Roi des rois 
Ap 19.16

 

et toute l’assemblée humaine, ce sera alors un moment de honte pour les uns et 

de réjouissances pour les autres.  Comme le Père a la vie en lui-même, ainsi il 

a donné au Fils d’avoir aussi la vie en lui-même.  Et parce qu’il est le Fils de 

l’homme, il lui a donné autorité pour exercer le jugement… l’heure vient où 

tous ceux qui sont dans la tombe entendront la voix du Fils de l’homme.  Alors 

ils en sortiront: ceux qui auront fait le bien ressusciteront pour la vie, ceux qui 

auront fait le mal ressusciteront pour le jugement. Jn 5.21-29 

 

Jésus de Nazareth n’est donc pas un maître ou un prophète parmi tant d’autres, 

comme le veut la croyance ésotérique.  Il est plus qu’un homme ayant hérité 

d’une sagesse exceptionnelle.  Il est le Maître absolu: À bien des reprises et de 

bien des manières, Dieu a parlé autrefois à nos ancêtres par les prophètes.  Et 

maintenant, dans ces jours qui sont les derniers, c’est par son Fils qu’il nous a 

parlé.  Il a fait de lui l’Héritier de toutes choses et c’est par lui qu’il a créé 

l’univers.  Ce Fils est le rayonnement de la gloire de Dieu et l’expression 

parfaite de son être.  Il soutient toute chose par sa parole puissante et, après 

avoir accompli la purification des péchés, il siège dans les cieux à la droite du 

Dieu suprême. He 1.1-3 

 

Il y a donc de l’espoir pour celui qui daigne accepter la main tendue de Dieu en 

la personne de Jésus de Nazareth.  Il est notre ultime chance.  En effet, ce n’est 

que par lui que nous pouvons être réconciliés avec la vie et obtenir la paix 

intérieure.  Aussi indignes que nous puissions être, nous pouvons aujourd’hui 

nous approcher de Dieu avec assurance pour lui exprimer nos requêtes au nom 

de Jésus, puisqu’il a rempli les exigences indispensables à notre salut.  Si de ta 

bouche, tu déclares que Jésus est Seigneur et si dans ton cœur tu crois que 

Dieu l’a ressuscité des morts, tu seras sauvé. Rm 10.9  Réjouissons-nous!  Grâce 

à Jésus, nous sommes maintenant éligibles à un futur qui a de l’avenir! 


